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Quebec, avril 3—i.’ 
nadun a ôté une sur] 
comme ch z voua, et 
ment jugé avec sévér 

On prétend que cet 
été inspiré par ceitain 
ments que l'attitude 
dans la question de 
dî l’Université Laval 
provoqués à Québec. 

D’apjès ce qu on 
liés de Québec

instance auprès du Sa 
obtenir la modificati 
qui n’a pas été pul 
soit parvenu au G 
plusieurs semaines, e 
naîtrait à la succiirsa! 
site Laval, sous le 
l’archevêque de M 
indépendance à peu ] 
l’égard de l’Univtrrsiti 

Il parait en être ré 
froissements qui, ne
faire jour sur 
seraient traduits par 
Canadien sur la questi 
des Jesuit, s
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Paris, Avril 2—La 
nal boulaugist 
général Boulan 
venu

ses mesures pour U' 
entre ses maii.s, et ' 
Paris.

tilje ajoute que le 
tengèr. apparaîtra au 
aura pour lui un dev.

On pense que le gô 
fugiô à Bruxelles.

ger, a 
e le gouverm 
faire un cou]

,qàu

■/opinion a

Paris, 2—La p:emii 
produite par l’annon 
du general Boulange 
râble.

Tout le m nde étal 
gouveinemcul comm 
en ordonnant des poi 
le général.

Son départ e t ur 
blesse iuqualifiab e, 
ne soit un aveu de eu

Il est hors de doute 
ral Boulanger ne < 
autre dang r que cell 
à quelques semaines 
1 eussent transformé i 
ne comprend pasqu’i 
vant cette éventualité

Si les poursuites oi 
le Sénat, il est mainu 
que le général Boula 
damné par coutuma 
condamnation entrai! 
des droits civils et pol

Le procnreur-**méral
Paris, Avril 2— L 

M. de Beaurepaire d. 
lions de procureur 
lieu jeudi.

Les poursuites conl 
Boulanger commenta 
lament après.

M. de Beaure paire 
magistrat une carrn 

Il a fait partie dt 
l’ouest pendant la g 
roui u un grand dang 
de la lunette de Trei 
monté pour inspecter 

Décoré pour faits 
rentré dans la magis 
nés, qu’il a bientôt é 
quitter à la suite d’u 

Sous le mil istère ( 
montré des seutimeu’ 
cains qui lui out vi 

• électiens de 1876, sou 
Martel, sa nominatioi 
titot A Paris. Il est 
loi s par voie d’avanc 
substitut de la Cour 
avocat gènéraL 

M de Beaurepaire't 
et tout en remplisesD 
judiciaires il a écrit, 
donyme de Glonven, 
qui ont para en feu 
Temps.

C’est un magistrat 
un homme de talent, 
dére comme un a mb 
de tout, et ta nomma 
de procureur-général 
fâcheuse impression.
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com DES RUES BAT et FLORENCE. OTTAWA
-----------manufacturiers de ------------

Cadres d'ouvertures, Portes, Jalousies, Moulures, Bois pour plancher, Bois à 
lambrisser, Meubles, etc., etc. *

Boit de charpente préparé constamment

Les meilleurs Machine*» améliorées sont en usages dans notre établissement

en mains.

Ouvrage de promit.. Classe garanti. Communication léleph niques.

BUREAU A LA VILLE
No. 90 RITE SPARKS. RUSSELL HOUSE

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

Ameublements de SALON, de S .ILLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

-------- et tous les PRIX, chez---------

HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua­
lité des articles qu'elle vend.

10 Four Cent de Reduction sur tout Achat Argent Comptant

HARRIS & CAMPBELL
Coin des rues O'Connor el Queen. (Près de la rue Sparks)

AVIS! PATINS'f»it «le quincailleries vt ferronnerie», c'est ■ ■ MiMAv
Chez TH08. BIRKETT, 115 Rue Rideau

P.8.—i.UUU paire* de Patine de tone prl toutes lea grandeur* 
* Par ybue-mf-ities.

1,000 Clochettes TifK"

Manufacture de Voitures
ROYALE

S. LE VEILLE
PROPRIETAIRE.

• Noue dé'iron* Informer le public que nous avons faltl ’acqulslt on du 
D. THOMPSON, dan* la branehe de Orrosserie, plus spécialement 

Sulkeys, etc Etant arrivant de Chicago et des autre* villes amé 
de grandes connaissances 
faction. Nos ouvriers sont to 

nta est les

posts d’affaires de 
Voilures Légères, 

rlcniues noue avons puisé 
nesure de garantir e.-t ère saVa- 
Ibnt sous notre direction ; les 

procurer et nos prix trôa bas. 
11® ty tème qus nous m. ttoua

ant de Chicago 
dans not étai, non 

us des vlvs ht
s sommes en m 

t U’8 habiles et travai 
meilleure que l'ou puisse se 
à toutes commandes, tel es 

répations

■tor.maté:'auxmate: aux employes to
Attention spéciale et prompte à tqu 

en piatlque dans toutes les brai.chea de

56 RUE DALY • - 19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE I)E

E. B. EDDY
[LIMITÉE]

ETABLIE EN L’ANNEE 1854. INCORPOREES L’ANNEE 1883)

UTiTi, P.Q.

MANUFACTURIERS et MARCHANDS en GROS

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Etc.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Belles et Caisses d'Emballage.

ALLUMETTES, “ TELEGRAPHE ” de Première Qualité.

Nouveaux:-: Chapeaux
DE PRINTEMPS EN

FîUTRf,SOIF,TWKIP,etcif

Grand Assortiment de
Casquettes pour hommes et 

enfants à 25 cents

Grande Réduction sur les Fourrures
Une visite est solicitée

JOSEPH COTE
114 RUE RIDEAU, OTTAWA

P S—Pour argent comptant seulement

SALLE DS VARIETES
Secretaire», B’b'islheqnn, Chaise»berçante», CbaUe*d’eturte 

Chaîne* en mple, Ame' blemenl* de nalen, declmnhre» 
couc her, Soi*#», Canapé», lit», tapi» de seconde m Un, 

Toile» *«e fesietree et rouleaux, Rideaux «i poe .on. 
Miroir», enfla tent ee inTi that pour meubler pue mal. on.

632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN
N.B Poeles de toute» »»rte«.

ï
f

Mar£Ü i AVRIL iisi ...
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S1KTTI31jïiÊ?î1OI<r eut lB banc. La duchesse se leva de J 

nouveau, je l’imité et s'appuant sur ! 
mon bras, elle marcha quelques 
minutes en sileiice.

Je me perdais en conjectures sur 
le singulier caractère dont la jeune 
femme faisait preuve, et je ne trou- 

pas de mot à placer au bout 
je cet énigme charmant.

Je sentais son bras tnssaillir par 
moment, et ses prunelles veloutées 
Riiçaient un jet de flammes.

Vous souffrez peut-être, madame 
lui demandai-je.

Un peu répondit-elle.
Voulez vous que j’appelle vos 

femmes ?
Oh ! c’est iuuitle cela va se passer 

j’av.iis besoin de marcher et puis, 
mylord, j’ai à vous demander une

’ ’ ’ Assortiment complet des meilleures vum-
grftce. des du marché d'Ottawa. Eu gros et en

PaileZ madame. léUil : mouton, porc, saucisson, etc Comme
.. ■’ . : >ar le twesé, M. Duhamel su fera un devoir
Ne me rappelez jamais l epoque j |e eatjtlujre i^, pratiques qui voudront 

de mon mariage, ne m’interrogez : hen l'honoror do leur bien veillant patro- 
jamais à ce sujet, ne me parlez pas, nttge" 1 a' H8

mm
Essayez la SAVARINA neTROIS DUELS Rem ede inj'ailliblfi contre 

Its vers

X'euiployez que In Navarlun, pu U,mit 
denlrufleur dee ver».PAR A CAPENDU.

of Toronto.

vm
SUR LE BATI AL

Suite
— Le jour même ?
En sortant de lïglise, quelque* 

minutes api es le moment où nou 
venions de recevoir la bénédiction 
nuptiale, don Francesco tomba 
foudroyé par une attaque d’apo­
plexie.

Mon Dieu, madame, que vous 
me ra ontez-vous là ? dis-je avec 
un étonnement que je ne pouvais 
parvenir à dissimuler

Je vous rocou te la triste vérité, 
mylord.

Vérité bien triste en effet, ma­
dame et votre cœur a dù être dou­
loureusement affecté par un pareil 
malheur.

La duchésse ne me répondit pas. 
Elle semblait en proie à de sombres 
réflôxions que j’attribuai au fatal 
événement dont elle venait de ré­
veiller le souvenir.

Pardonnez moi, dit-elle enfin en 
relevant ses beaux yeux, pardonnez 
moi, myloid. je rêvais !

Elle pronom;,i eus mots avec un 
accent étrange, et un tressaillement 
nerveux que je ne pus m’. x^liquer.

Je continuai à garder le silence 
en la voy nt retomber d ins sa rô-

Craignant de me montrer indis­
cret, je fis un mouvement pour 
m’éloigner, lorsque la duchesse, se 
levant vivement et faisant un 
effort visible jour reprendre sa sé­
rénité, me demanda mon bras pour 
faire uvu promenade bur le pont

Mylord reprit-elle eu souriant, je 
vous traite comme une veille con­
nu.ssance. et je vous préviens que 
ie me sens disposée à abuser d 
votre complaisance. Depuis un 
mois que je voyage seule et que j - 
m’ennuie de ma ■ oütude, je saisis 
comme une heureuse fortune, b 
plaisir d’avoir près Je moi un com­
pagnon de route.

Je répondis au compliment par 
un autre compliment, comme b en 
vous le pensez.

La duchesse m’apprit qu’elle ar­
rivait de Suède où l’avait appelée 
des intérêts de famille, et qu’elle 
allait à Bêle où devait l’attendre 
fon beau-frère don Paqno de San­
doval qui avait pris le titre de duc 
depuis la mort de son aîné.

Vous connaissez aussi don Paquo 
me dit-elle.

Non, madame répondis j *. Levs 
de mon séjour au Brésil, don Pa- 
q ro éta t en France et nous ne 
nous sommes jamais rencontrés

Ali 1 fit-elle en reprenant sa rê-

N'employ z que le PIN BÜl.'GE contrôla ! 
Bronchât'1, la, Toux, les Khumes Plus | 
de loux, plus da rhumesdopuis la décou­
verte du PIN HOLi.K

k»
PHARMACIE ••• SAVARD ta

des célèbres Lunettes de Frank 
arua. Prescriptions des médecins et re- j 
es de Famille soigneusement remplies

Cilla «le* rue* (Isrenre el Dnlhoimle

Ere n,

psEsiama»
LM LA RU

warn, fob nu

S©»Warehouse & oLAURENT DUHAMEL
Toronto.

KTAl. I».—MAHCHK IIY,

Solution (l’Antipyrineenfin du but du voyage que j'ac 
complis et de la cause qui l’a dé­
terminé. Vous ignorez cela, ne 
cheichez pas A le savoir. Vous me 
le promettez !

Je m’y engage, madame.
Fort bien. 11 est onze h» tirés, 

descendons déjeuner.

41 TROUETTEi
de

Mit/raine». Manas tie Tête, Xérralt/ie» 
Colit/uen. .isthme, Em/thynème. Omette 
Rhumatisme, Sciatique et DOULEURS en general.

Avoir soin d'exiger /’AXTMFYRiXE de TROUETTE
Vente on Gros à Paris, B. MAZIER, Pharm^, 264, TdouP Voltaire

Dépositaire à Wtaeca : V F X. VALADE 
A Hué bec : D' Ed MORIN A C". A Montréal ; LA VIOL

STATUTS DU^CANADA
PliBLICATiONS OFFICIELLES

Les Statuts el autres Publications du 
j Gouvernement du Canada, sont en veute à 
i oe bureau. Aussi des Actes ; épurées. Li te 
lie prix envoyé sur demande.

. i Statut* ftevisés. actuellement prêt*. Prix 
Pour l’intelligence de ce que j ai ; ,je deux volume-, 00. 

à vous raconter, mon chéri ,

et contiôbur de n i’apjteiie

IX ETTEA NELSON
BT DANS TOUTES LES PHINCIVALKS l'HAHMAGIKS

ON COUCHE A C0BLENTZ

intéressante découverte Breveté.

parfums ESS.0RIZA souniFiËs

encore
Robert, continua sir ^Williams, il 
faut que vous sachiez qu'à l’époque j "P1- d« S;u,‘
dont |e vous parle, la Rhin venait Ottawa, Mars 1H87. 13in
de subir une cruerecente qui ren-1 
dait sa navigation fort difficile pour ! 
les navires qui remontaient son

PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Buasie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendant dans toutes les principales Parfumeries, Phe,M et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO DE PARIS DU CATALOGUE ILLUSTRÉ

ta
Tout ce que notre bateau put i 

faire, fut d’arriver le soir à Co- 
Nous devions r partir le

I
AVIS HELA, IFS AUX PAS5EP0RIS

bien z
lendemain à six heures du matin.

J’avais pris la îésolution d’accom 
pagne r la duchesse jusqu’à BâQ, ce 
qui n’avait rien que de fort naturel, 
puisque mon ^intention première,
ainsi que je vous l’ai dit, avait été Ottawa, 19 Novembre 1887 
de me rendre en Suisse. ----------------------------———

ont besoin de pn 
Canadien, doivent

Les personnes qui o 
poi ls du Gouvernement 
s’adref eer à ce Depart 
gner leur demande de 
piastn s, honoraire iixô par le gouverneur

rtement et
la somme de q
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<1 LINIMENT GÉMEAU»
Û =2 38 ANB t»E SUCCÈS Q

Seul TOPIQUE remplaçant le FEU sans4, 
douleur ni chute du poil Adopte par les vétéri- Q 
utiiree rcuomiue.s ; éleveurs, entraîneurs, X 
haras, etc. Q

Uuerisou rapide et sûre des /laiteries, Fou- ^ 
lures. Ecarts, Molettes. P essigomt, Eugor- y 
guments des jambes, Suros, Ei arvius. etc. Révulsif T 
et Résolutif infaillible et sans rival dans les An- 

. — — — g lues. Catarrhes, llreenchites. Inflammations
Q 6** îles Poumons, du Foie, des Intestins. Fleuristes, Hydrophiles, Réten- 
T 03 lions d'Urlne, Fièvres typhoïdes, etc
Q t3 Pansement a la main, eu 3 et t minutes, sans couper le poil 
* ^ Dépôts : Paria, MESTIVIER A C'«, 275, rue Saint-Honoré 
W 22 UONTHÊAL : LA VIOLETTE A NELSON

St-HYACINTHE, OTTAWA, ET PRINCIPALES PHAHMACIBS DU CANADA.
iK>0€H>€>0€>€KHHH>é€KH>000€HHK»4

Conseil,
G, l'OWR I.L, 

Sous-Secrétaire d Ktat.

TOUT HOMME
Oui Mt PAIBI.K, NERVKOX, DEBILE, qui <t.in« «os 
lONiiBANVE et ■» FOLIE, croit seoir complète
ment •» VIGUEUR de CORPS et d’EHPHlT et VITA 
LITE ENTIERE, toutes causes qui entraînent .i-s 
il^rsnvements dans le système orgsnluun des Sol" K 
1E8 de le VIE. MAOX DE TETE, MALADIE OK I I 
PINK D'OBSAIJC, REVES NAVRANTS, l'KKTE l'K 
MEMOIRE, LACHETE et IRRITABILITE de TEMPE­
RAMENT, BOUTONS et ROUGEURS «ur la figure et 
tous 1rs syiiptAmee de DEBILITE OKNKKAI.K. i IIS 
St IM n Ion dans un «Tenir rapproche, d’INSANlTK, 
peiiTenPtroiiTer en remède efltcace en se servant de 
notre spi vlilque No S3, une cure nserTellleuee et cer 
-aine U donne le VIGUEUR de le JEU N ESSE el rue 
taure le système complet ches les Tiens et cher les 
lennee ea donnant de le force sus POUMONS et au* 
N LH EH. reconstruisent le système musculaire d met 
tant en «ctlon toute l'énergie physique du corps 
humain. A l'aide de notre spécifique Nu Ï3 les cnn les 
plus obstinée peuTent être guéris en inouïs d<- trente 
lours. Cheque paquet contient un tralteimnit pour 
Jeux semaine*, $2. Guérison Garantie. Notre rpri Ifl- 
que No 24 est nn REMEDE Infaillible pour toute» .es 
MALADIES SECRETES de QUELQUE DUREE qu’elles 
aient été. Vendu d’après notre O ARA N TIE par écrit qu'il 
opérera une GUERISON. Prix $6 Compagnie de Mode 
«ne de Toronto, Toronto, Ont

La duch.-sse s’intallà dans un ap 
pa-te ment à l’hôtel Nous dec. oils 
nous -evoir le lendemain matin à

Os:
0 g

Le caractère de la jolie voya- 
g use, ses singulièies reticences, 
s« s lêverjes p olondes dans les­
quelles elle tombait tout à coup, 
l’expérience qu’elle semblait avoir 
des choses du monde, malgré i-es 
dix-neuf ans, la promess ? qu’elle 
m’avait fait faire à légard de son 
mariage et de son voyage. L étran­
geté qui avait présidé à cette union 
et la castastrophe qui l’avait fait 
f mrne et laissée veuve en lui cou- ! 
servant sa pureté de j une fille, j 
tout cela vous en conviendrez, prê­
tait singulièrement à la réll'wion.

Il y avait êvitft-minent un mys­
tère dans sa vie, et j’avais beau 
murmurer à voix basse le chœur 
de la Dame blanche, je ne trouvais 
pas d’explication convenable à me ! 
donner à moi même.

Vous autres français qui jugez | 
sans cesse sur les apparences, vous j 
ne comprenez pas la femme des 
pays méridionaux.

Fresque tous ves compatriotes, 
Robert, qui font le voyage d’Espa­
gne ou celui de l’Amérique espa­
gnole, ne marchent pas cinq mi­
nutes dans la rue d'une ville quel­
conque, sans se voir émerveillés 
par le nombre des conquêtes qu’ils 
croient faire

iQUÉBEC: ED. MORIN A CU

(Avis aux Consommateurs
Les PRODUITS de la.

Parfumerie Oriza L. LEGRANDCONSOMPTION
207, rue St-Honoré, à PAFtIS

Teisqui. ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZALACTÉ *CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTÉ *ORIZA-TONICA* ORIZALINE *SAVON-ORIZA

taut iVaiim'es 
leurs pliymcu r.a 

qui ne counaiisaleot rien pour en arrêter lea pro 
g n'», rien pour la diminuer, rien pour la guérir 
MmnteiiAut, ce n’eet plu* une maladie lucuralile 
maigre qu'elle soit condamnée par quelque» inède- 
cln». I» eantè peut encore être recouvrée par l'em­
ploi de no» REMKDK8.il» sont doux pour lee mi ni 
brane» de» poumons qu'lie n'affectent pa» maigre

poitrine qul^aoootnpagoent|invari»bleni-Mi la eou-

Cette maladie aff 
a neniblé deflrr la •

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président â leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre sur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

les VÉRITABLES PRODUITS U VENDENT dans toute* les MAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et OROBUEMIE 
Envoi franco de Pari» du Catalogne illustré

Jusqu’alors notre conversation 
avait eu lieu en français, que la 
duchesse parlait avec une pureté 
remai quable.

Jd lui en fis l’observation.
Ne vous étonnez pas, me dit-elle 

en souriant, mon père était Bré­
silien, je suis née à Rio de Janeiro, 
mais ma mère était Française et 
j’ai été élevée à Paris. Je

CUERISO* GARANTIE
DE MÉDECINE DE TORONTO, 
TORONTO, O HT.

COMPAGNIE

TEINTURE poor les CHEVEUX
Cee célébrée teinture» ne août paa nuisible» A la eantè. 

Noue en arone lee couleurs eulTantea, et lea plue belle» 
noeucee dependent de la couleur dee ehereus : noire, 
brun foncé, brun -lalr, ehâtala, ehâtaln clair, blond dont, 
blond cendré. Envoyé» une treeee de cheveux ateo votre
commend» Prix ES la bouteille. Compagnie................
de Toronto, Toronto, Ont. LA LYRE D’ORne suis

re tou née au Brésil que pour me 
marier. Celte union avait été ar 
rêtée entre M. de Sandoval et 
famille. Don Paquo avait fait le 
voyage de France pour venir de­
mander ma main au nom de son 
frère aîné. Sir Williams

Littérature, Histoire, Archéologie, Biographies, 
Voya« es et, Légendes

ARTICLES DE TOILETTE
En nou» adreea»nt votre commande, «pacifies ee qu« 

roua déelree avoir «4 unes Voue garanUaeoua que roui 
•ares parfaitement eatiafaM Le No S donne au teint la 
fraîcheur de la Jeeneme ; real une préparation qui n'af- 
feete pa» la peau et dont vous pou ves vous servir uni 
que personne c'en apereolvu Prix $1 IA No S fait dispa­
raître lee ride» Prix fl 00. No 10 fait disparaître le» lâ­
che» oauMéea par lea affection» d» fol Prix $1 SA No 11 
fait diaper»lire lee boutons sur la dgero. Prix $1 ». No 11 
fait disparaître lee taches éa tourneur. Prix SI ». No U 

i, 1 fait disparaître las pustule» Prix SI ». No 14 fait di.i»-Ils ne savent pas que cette pro r.itr»i» hâi» Prix II», no urait disparaître i«»
, * , ! ur» Prit «1 oa No M CaUdkparaltre les marques dr le

vocation de regards, que cette li- 
berté d’allures, que cette coquet-1 

terie de paroles que l’on remarque i 
ch 'z les femmes des contrées dont
je vous pari,., sont les choses du | XX™.StiSÏ 
monde les plus ordinaires et les | ^àf^To^îtîou^"4 ^

MALADIES DES FEMMES

Chaque cahier comprend 48 pages, double colonne, avec une

GALERIE NATIONALE
------DE--------

Ror:rails Historiques, Poiitiaues et Littéraires

ajouta t-
elle en changeant de ton brusque­
ment, croyez vous qu’il existe des 
gens dont la présence porte mal­
heur et dont le regard soit 
preint de ce fluide fatal que l’on 
nomme en Italie le mauvais œil.

Mais...je l’ignore madame ! fis-je 
en demeurant stupéfait d’une 
blable question adressée ainsi à 
brûle pourpoint.

Asseyons-nous, dit la duchesse 
sans poursuive l’entretien.^

Puis reprenant la conversation 
là où elle l’avait interrompue pour 
m’adesser la bizarre demande que 
je viens de vous raeont r.

Je ne connaissais pas le duc de 
Sandoval, continua-t-elle j’arrivci à 
Rio avec ma mère, car j’avais 
perdu'mon père quelques années 
auparavant. Le duc vint au-devant 
de nous, j’avais dix-sept ans, il en 
avait près de quarante. A u premier 
abord, j’éprouvai pour lui une ré­
pulsion étrange. Huit jours écoulés 
pendant lesquels j’avais été à même 
d’apprécier sa touchante boulé et 
son exquiso distinction, me fit re-
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$2.00 par année, payable d’avance
S'adressé r à STANISLAS DRAPEAU,

(P. 0. BOITE 1069) OTTAWA.

AB>Pm$T:
Remède» de To-

plus banales.
Je vous dis cela, Robert, afin que 

vous me compreniez et que vosIlSI,
suppositions ne s’écartent pas de la w’pfu^oo^b^euu. compa*»» «u turned», a» 
vérité, lorsque j’ajouterai qu’à la TorooU>' *** 

fin de celte journée passée près de 
la duchesse, nous étionslparfaite th^i!Sxu»R2o*w22M*^d5el«*t»in«dî fî^ 
ment bien ensemble et que, pour |

i Editeur-Propriétaire
No 10 guérit Infamibternent ta Mworrhee, dements de 

la mAtrioe, et toute» lee maladie» auxquelles lee femmes
médecine les »hu

pour •» Figure» les Mu ins, la l'eau et

Crème de Miel
et d’Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Hoses de Moloderma 
Un Rssor- imo
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nouveau des ar-n t comp et et r 
de toileiti ci-d 
r n ;t d'être reçu, BALANCES

l’œil d’un étranger, nous pouvions 
paraître liés depuis plusieurs an j 
nées.

Nous avions parlé de tout, de ! 
ces mille riens qui font causer et ! 
la duchesse avait fait preuve d’un ! 
esprit merveilleux.

Bref, mon cher, cétte femme ren­
fermait en elle un charme telle-

------du------
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Dtpult vingt tnnie» ee médletmont donne lu 
rUultiti lu plus rtmpqutDlee dsna lu 
ms'sdlu du tnfsnts pour remp/icer l’huile 
de fols d» morue el Is sirop sntncorMiqus

Il est tooreraln contre l’engorge 
l'inflxroœatio* des glande» do cou. le» gourmet 
•t le» diver**» éruptions de la pein, de la télé 
•t du visage. Il excite l’appétit, ton i lie le» titan», 
combat la pâleur *t la mol leste de» chair» et 
rend aux enfants leer vigueur et gaieté natu­
relles. C'est an admirable médicament contre 
le» croûte» de lait *t en excellent dépuratif.
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BAUNCE BALANCEAVIS SPECIALment réel, que Uois heures après 
m’en être séparé je rêvais encore à 
sa beauté, à sa grâce, à sa distinc­
tion.

A

Vitrines <f exposition améliorées [Shore 
Cases), Tiroirs à argent.

___  --------, Ayant déménagé dans un

1. dre mon assortiment deQuant au mystèie que je voulais : 
pénétrer, j’y renonçai bien:ôt.

Que m’importe ? pensais jp, dans 
quatre mois, je serai mort et ce 
grand mystère de la vie est bien 
autrement important que celui qui 
enveloppj de ses voiles l’existence 
de cette belle duchesse.

4 continuer.

venir sur son compte 
jour on nous mariait. La messe fnt 
célébrée à midi ; à une heure et 
demie j’était veuve. Don Paquo 
n’assistait pas au mariage 
n’êtes pas-marié, mylord ?

Non madame 
JNous avions
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Supprime Otsahs, Cubé be et 
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dan» le» maladie» de la Il rend claire» lee url 

trouble».
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